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Inoxydables
Sil et Mia tombent amoureux. Un flash, lors d’un concert : il joue de la basse dans 
un groupe de rock, elle le regarde, il la retrouve. Ils s’aiment au son du métal, 
vivent debout la nuit, à l’horizontal le jour, élèvent un oiseau, un mainate. Et puis 
un jour, sacs prêts et portables en poche, ils partent. Non parce qu’ils rêvent 
d’ailleurs mais parce qu’il leur faut fuir.

Avec cette pièce de Julie Ménard, Maëlle Poésy nous entraîne aux cotés de ces 
personnages, si proches et si lointains, dans un autre voyage, dans l’errance d’une 
jeunesse contemporaine abîmée, en résistance.

La pièce
L’amour et l’amour de la musique : Un amour universel
Sil et Mia sont des jeunes amoureux d’ici et d’aujourd’hui. Leur relation amoureuse 
se noue autour d’une passion partagée pour la musique. Iels vivent la nuit et 
aiment faire la fête intensément. 

Ces éléments pourraient paraître anecdotiques mais lorsque la pièce bascule (Sil 
et Mia doivent fuir), la relecture qui s’opère est d’autant plus riche. On pense aux 
multiples récits des réfugié·es sur l’intensité de la fête pour la jeunesse des pays 
en guerre. (Cf. par exemple Le jour où Nina Simone a cessé de chanter)

Une intrigue fondée sur une bascule
La grande force de la pièce tient dans le fait que celles et ceux que nous prenions 
pour des semblables deviennent des étranger·ères. Des étranger·ères si proches de 
nous que la confusion provoque l’identification et donc la réflexion par empathie. 
On s’identifie à Sil et Mia dans la première partie avant de partir sur les routes de 
l’exil avec eux. Dès lors, c’est nous-mêmes qui nous confrontons, nous projetons 
dans les aventures épiques de ces jeunes en quête d’une terre d’accueil.

© Vincent Arbelet
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Le titre 
Les personnages de Julie Ménard sont inoxydables. Leur humour et leur capacité 
à transformer le réel par la dérision leur confère une grande dignité. Rien n’est 
misérabiliste, attendu ou prétendument pathétique. C’est ce qui donne autant de 
force à la pièce. Mia et Sil sont increvables parce qu’ils s’aiment autant qu’ils rient. 
Iels sont misérables et lumineux·se. Attendrissant·es et vulnérables. Et font preuve 
d’une force et d’un courage dont iels ne se croyaient pas capables.

La pièce de Julie Ménard est extraordinaire dans ce qu’elle parvient à capter, comme 
un instantané, une situation qui relève hélas de l’ordinaire. L’histoire de Sil et Mia est 
un fait divers auquel l’autrice a su conférer toute sa troublante complexité : iels sont 
les amoureux·ses universel·les auxquels nous pouvons nous identifier.

© Vincent Arbelet
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Extrait de texte

Vodka & Blabla
Sil - Je me rappelle tous les détails de cette soirée. 
Elle est gravée à jamais dans mon disque dur. 
Je me souviens de la robe qu’elle portait, qu’elle n’a jamais remise 
depuis, de sa manière super étrange de bouger juste devant nous, de 
ce geste complètement prémédité, pour me clouer. 
Dénouer l’élastique, 
Mouvement de tête, 
Balancer ses cheveux, 
Regard droit dans mes yeux. 
Elle me veut ? 

Mia - Tout est très flou, quand j’y songe. De la fumée, du son, trop de 
vodka. 
Je buvais vraiment beaucoup à cette période-là. Comme nous tous… 
On buvait pour ne pas penser à ce qu’il était en train de se passer tout 
autour. 
Je faisais comme les autres et plus encore cette nuit-là. 
Parce que mon cœur palpitait comme un ouf et que j’essayais de le 
calmer. 
Ça me donnait comme une consistance, c’est con. 
Ma pote s’était barrée rejoindre son abruti de mec, elle m’avait planté 
là. 
C’était une première pour moi, il fallait connaitre quelqu’un, avoir un 
numéro, attendre qu’on t’envoie l’adresse, te pointer là-bas pour être 
emmené ailleurs. 
Un jeu de piste, une chasse au trésor pour une jeunesse en recherche 
d’un peu d’air et de sensations fortes. 
Ça pouvait être dangereux d’aller là-bas. J’en n’avais rien à foutre, 
depuis la mort de mon père, j’en avais plus rien à foutre de rien.
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Julie Ménard
Julie Ménard est autrice, comédienne et metteuse en 
scène. Sa première pièce Une Blessure trop près du 
soleil est éditée chez l’Œil du souffleur en 2005. Suit 
L’Envol en 2012, mise en scène par Valérie Grail.
Son texte Inoxydables, encouragé par Artcena est 
mis en scène par Maëlle Poésy en 2018 au Théâtre 
Dijon Bourgogne. Également mis en scène au TNP de 
Villeurbanne par Maxime Mansion, il a reçu le prix du 
public au festival Impatience 2019. 
Au Préau à Vire, avec le collectif Traverse, elle co-écrit 
et co-met en scène avec Adrien Cornaggia Plus rien 
ne m’abîme, Au-delà du premier kilomètre ainsi que 
Superlune. Elle participe à Totem(s) sous la direction 
de Roland Auzé et propose avec le compositeur 
Josquin Schwizgebel une courte forme pour Opéra : 
Dans l’écume de l’âme. 
Avec le collectif l a c a v a l e, elle met en scène Les 

choses en Face, Le dernier Bus et J’aurais aimé que le monde soit parfait. 
Elle écrit leur prochain spectacle L’Âge de nos pères qui a été créé au Vivat début 
2022. Cet été sa pièce Jo&Léo, mis en scène par Chloé Simoneau, a été jouée au 
Théâtre du Train Bleu à Avignon.
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Maëlle Poésy
Metteuse en scène, autrice et comédienne, Maëlle Poésy 
est depuis le 1er septembre 2021 la nouvelle directrice du 
Théâtre Dijon Bourgogne. Elle étudie les arts du spectacle 
à la Sorbonne Nouvelle, la danse avec les chorégraphes 
Hofesh Shechter, Damien Jalet et Koen Augustijnen et le 
théâtre à l’École Supérieure d’Art Dramatique du TNS. 

En 2011, elle implante sa compagnie Crossroad à Dijon. 
Avec l’auteur Kevin Keiss, elle signe Candide - Si c’est ça le 
meilleur des mondes… et Ceux qui errent ne se trompent 
pas, présenté lors de la 70e édition du Festival d’Avignon. 
Entre 2016 et 2017, elle crée à la Comédie-Française L’Ours 
et Le Chant du Cygne d’Anton Tchekhov, puis met en scène 
Orphée et Eurydice de Gluck à l’Opéra de Dijon. 

Elle co-crée ensuite País Clandestino au Festival 
International de Buenos Aires et met en scène en 2020 un 

groupe d’élèves du lycée Hippolyte Fontaine dans Passé, Présent, Futur.

En 2021, elle présente 7 minutes de Stefano Massini à la Comédie-Française et prépare, Anima 
une installation-performance avec l’artiste Noémie Goudal qu’elle crée à la Collection 
Lambert dans le cadre du Festival d’Avignon 2022 en collaboration avec les Rencontres 
de la Photographie d’Arles. À l’automne 2023, elle crée Cosmos au TDB.
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Mathilde-Édith Mennetrier
Mathilde-Édith Mennetrier intègre en 2014 la section jeu de 
l’École du Théâtre national de Strasbourg. Elle y travaille 
notamment avec Julien Gosselin, Simon Delétang, Annie 
Mercier, Lazare et Alain Françon. À sa sortie en 2017, elle 
joue avec l’ensemble de sa promotion dans 1993 d’Aurélien 
Bellanger mis en scène par Julien Gosselin. Elle joue ensuite 
pour Simon Delétang dans Littoral de Wajdi Mouawad au 
Théâtre du Peuple de Bussang. Laurent Cazanave la met en 
scène dans sa pièce Tous les enfants veulent faire comme 
les grands et Lucie Berelowitsch dans Rien ne se passe 
jamais comme prévu de Kevin Keiss. 
Elle rencontre Maëlle Poésy en 2018 avec qui elle présentera 
dans les lycées pendant trois mois le spectacle Inoxydables, 
en partenariat avec le TDB. En septembre 2019, elle joue à 
la Volksbühne de Berlin dans le spectacle franco-allemand 
Phantom Menace mis en scène par Nikolas Darnstädt. Puis 
elle joue dans I wish I was de Maëlle Dequiedt en 2020.

Enfin en 2021, elle joue dans Beaucoup de bruit pour rien de Shakespeare mis en scène par Maïa 
Sandoz puis retrouve Maëlle Poésy dans 7 minutes de Stefano Massini, présenté à la Comédie-
Française. Elle lance en parallèle un projet musical intitulé La Foudre.
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Benjamin Bécasse-Pannier
Benjamin Bécasse-Pannier est formé à l’École Supérieure 
d’Art Dramatique de Paris. Sorti en 2017, il joue dans 
Gonzoo-Pornodrame de Riad Gahmi et mis en scène par 
Julien Moreau. De 2016 à 2019, il est membre du collectif 
La Bourlingue à l’initiative du festival des Effusions. Il y créé, 
avec le collectif Abrasifs, deux spectacles dont Rugby, pièce 
écrite à plusieurs mains. Le festival sera aussi l’occasion 
de sa première expérience en tant que musicien live, sur la 
mise en scène de Marine Garcia, La Musica, et d’un seul en 
scène dans Big Shoot de Koffi Kwahulé mis en scène par 
Léo Ricordel.

À l’été 2018, il expérimente un travail autour de la transe dans 
Transverberare créé par Samy El Moudni et mis en scène 
par Julien Moreau. Il rencontre la même année Maëlle Poésy, 
avec qui il tournera dans les lycées pendant trois mois avec 
Inoxydables, produit par le TDB. Son chemin croise ensuite 

celui de Mathieu Létuvé : Benjamin jouera dans son spectacle Sur la route de Poucet et dans sa 
création Vampyr en mai 2021.

C’est en 2019 qu’il rencontre le metteur en scène et comédien Paul Pascot. Ils  créeront ensemble 
un duo musical et travaillent ensuite sur la prochaine création du metteur en scène, Les Clochard 
Célestes. En 2022, il intègre le collectif La Horde dans les Pavés en tant que musicien.
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